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PISA 2012

culture mathématique
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• Programme for International Student Assessment

• Piloté par l’OCDE, construit par un consortium 
international, administré en France par la DEPP.

• Echantillon de 510 000 élèves dans 65 pays
– France : échantillon d’environ 6 000 élèves

• Elèves de 15 ans (i.e. nés en 1996) quel que soit le 
niveau d’études

• Mesure de la littératie :
– « La capacité des élèves à utiliser leurs connaissances dans des situations 

de la vie quotidienne, et à analyser, raisonner et communiquer de manière 
efficace. »

PISA



Une longue histoire et une 
méthode rigoureuse
PISA hérite de plus de 50 ans d’expériences 

(organisation, méthodologie)
IEA (International Association for the Evaluation of 

Educational Achievement) : assocation créée en 1958

Des standards très rigoureux (taux de participation, 
passation, correction, traduction, gestion des 
données, etc..) 
 Exclusion des Pays-Bas en 2000 et du Royaume-Uni 

en 2003 pour non respect du standard de taux de 
participation

 Autres programmes similaires : PIRLS, TIMSS
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Pays participants en 2012

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013

OCDE Partenaires
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• Comparabilité dans le temps bien établie entre deux 
majeures

• La comparabilité est assurée via la reprise à 
l’identique d’items (questions) d’un cycle à l’autre

Cycles tous les 9 ans

2000 2003 2006 2009 2012 2015

Compréhension de l'écrit majeure mineure mineure majeure mineure mineure

Culture mathématique mineure majeure mineure mineure majeure mineure

Culture scientifique mineure mineure majeure mineure mineure majeure

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



Les élèves de 15 ans : une 
génération, non un niveau scolaire

PISA 2012 en France : les élèves nés en 1996
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Classe fréquentée Répartition     (en 
%)

«

 
En avance

 
» 1ère

 

générale et technologique 2,7

«

 
À

 
l'heure

 
»

2de

 

générale et technologique 54,6

2de

 

professionnelle 10,7

«

 
En retard

 
»

3e 27,8

4e 1,9

Autre ou inconnu 2,2

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



La mesure de la littératie

« La capacité des élèves à utiliser leurs 
connaissances dans des situations de la vie 
quotidienne, et à analyser, raisonner et 
communiquer de manière efficace. »

Le concept de littératie :


 
une dimension très large


 

et qui ne repose pas sur les programmes scolaires
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Culture mathématique: définition

La culture mathématique est l’aptitude d’un 
individu (…) à raisonner en termes 
mathématiques et à utiliser des 
concepts, procédures, faits et outils 
mathématiques pour décrire, expliquer et 
prévoir des phénomènes. Elle aide les 
individus à comprendre le rôle que les 
mathématiques jouent dans le monde et 
à se comporter en citoyens constructifs, 
engagés et réfléchis (…).

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Culture mathématique et cycle de 
modélisation

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



Lien avec les programmes français

• Rapprochement des programmes français de 
mathématiques et du cadre de PISA depuis 
2003

• PISA et le socle commun de connaissance et 
de compétences.

• Les probabilités au programme depuis 2008
• Presque 50% des contenus mathématiques 

en jeu sont enseignés au primaire ou en 
sixième.
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Exemple d’item (groupe 6)
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France 511 495 ‐16

OCDE 500 496 ‐3

*La moyenne de l'OCDE est calculée sur les 29 pays participant en 2003 et en 2012.

Les évolutions significatives sont indiquées en gras.

Evolution du score moyen en culture mathématique

PISA 2003 PISA 2012
Evolution entre 
2003 et 2012

Baisse du score moyen de la 
France de 2003 à 2012

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Baisse partagée par d’autres pays



Les niveaux de compétence

500

420 607482 545358

< 1 1 2 3 4 5
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Augmentation du nombre d’élèves 
en difficulté et stagnation du 
nombre de très bons élèves

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



France : pays du grand écart
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La France figure parmi les pays où l’écart de score est le plus grand entre 
les meilleurs et les plus faibles. Et l’écart est plus grand qu’en 2003.



La France dans la moyenne selon 
les champs mathématiques, pas 
selon les processus

19

Score moyen selon la sous‐compétence en culture mathématique

Global
France 495
OCDE 494

Formuler
France 483
OCDE 492

Employer
France 496
OCDE 493

Interpréter
France 511
OCDE 497

Variations et relations
France 497
OCDE 493

Espace et formes
France 489
OCDE 490

Quantité
France 496
OCDE 495

Incertitude et données
France 492
OCDE 493

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Formuler: Trouver, dans la situation 
de vie réelle, les mathématiques 
utiles à la résolution.

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013

Groupe 4                   Réussite France 43,3%, OCDE: 46,4%



Employer: Utiliser des concepts, 
procédures ou outils 
mathématiques

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 21

Groupe 3      Réussite France 44,8%, OCDE: 49,8%



Interpréter: évaluer un résultat 
mathématique selon la situation de 
vie réelle initiale

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 22

Question:
Au cours de quel mois le 
groupe Seul au Monde a-t- 
il vendu, pour la première 
fois, plus de CD que le 
groupe Kangourous- 
Garous ?

A  Aucun mois
B Mars
C Avril
D Mai

Groupe 1 
Réussite France 75,5%, 

OCDE: 79,5%



Questionnaire élève

PISA recueille des informations « contextuelles » 
auprès des élèves dans un questionnaire. La 
source est déclarative et informe sur: 


 
L’environnement social, économique et familial des 
élèves


 
Les attitudes des élèves à l’égard du domaine 
évalué (en 2012, les mathématiques) 


 
Les perceptions des élèves concernant leurs 
relations avec leurs enseignants, le climat scolaire, 
etc.

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 23
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Des motivations variées 

• La France est dans la moyenne de l’OCDE en ce 
qui concerne l’indice de motivation intrinsèque…
– Je m’intéresse aux choses que j’apprends en mathématiques 

41,5 % des élèves français sont d’accord avec cette affirmation, 
38,2 % en moyenne dans l’OCDE

• …mais significativement en dessous de la 
moyenne de l’OCDE en ce qui concerne l’indice 
de motivation instrumentale
– Pour moi, cela vaut la peine d’apprendre les mathématiques, 

car cela améliore mes perspectives de carrière professionnelle 
72,9 % des élèves français sont d’accord avec cette affirmation, 
77,3 % en moyenne dans l’OCDE

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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• La France est un des pays de l’OCDE où les 
élèves se déclarent les plus anxieux par rapport 
aux mathématiques (avec le Mexique, le Chili, le 
Japon, la Corée, l’Italie et la Turquie) 

– Je m’inquiète souvent en pensant que j’aurai des difficultés 
en cours de mathématiques (64,5 % des élèves français sont 
d’accord avec cette affirmation contre 59,3 % en moyenne 
dans l’ensemble des pays de l’OCDE)

– Je suis très tendu quand j’ai un devoir de mathématiques à 
faire (51 % / 32,4 %)

– Je deviens très nerveux quand je travaille à des problèmes 
de mathématiques (36 % / 30,3 %)

– Je me sens perdu quand j’essaie de résoudre un problème 
de mathématiques (43,1 % / 30,5 %)

– Je m’inquiète à l’idée d’avoir de mauvaises notes en 
mathématiques (72,5 % / 60,9 %) 

Des élèves français anxieux

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Un climat de classe négativement 
perçu

• La France est un des pays de l’OCDE où le climat 
de classe est déclaré, par les élèves, comme 
étant le moins favorable à l’apprentissage

•
– Seule la Finlande est moins bien classée sur cet indice, le 

Japon étant le pays de l’OCDE où le climat de classe est le 
meilleur selon les élèves

– Les élèves n’écoutent pas ce que dit le professeur
(40,3 % des élèves français déclarent que cette situation se 
présente à tous ou à la plupart des cours de mathématiques 
contre 32,2 % en moyenne dans l’OCDE)

– Il y a du bruit et de l’agitation (48,1 % / 32,6 %)

– Le professeur doit attendre un long moment avant que les 
élèves se calment (39,4 % / 27,8 %)

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Des relations élèves-enseignants 
négativement perçues par les élèves

• La France est plutôt en bas du « classement » à 
l'égard de cet indice

– La Pologne est la dernière, i.e. le pays où les relations entre les 
élèves et les enseignants, selon les élèves, sont les moins bonnes

– La plupart des professeurs s’intéressent au bien-être de leurs élèves 
(70,7 % des élèves français sont d’accord avec cette affirmation 
contre 76,8 % en moyenne dans l’OCDE)

– La plupart de mes professeurs sont réellement à l’écoute de ce que 
j’ai à dire (72,2 % / 74,5 %)

– La plupart de mes professeurs me traitent avec justice (69,1 % / 
80,8 %)

• Cependant, cet indice n’est pas significativement lié à 
la performance en France en 2012, contrairement aux 
indices précédents.

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 28

Elèves « en retard » à 15 ans
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Filles et garçons

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013

• En France, les garçons réussissent mieux que les 
filles en culture mathématique. (Scores moyens 499 
et 491)

• Cet écart est dans la moyenne de l’OCDE. Presque 
tous les pays voient les garçons mieux réussir.

Différences de scores moyens entre garçons et filles en culture mathématique.
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Les garçons sont aussi nombreux que les filles 
aux plus bas niveaux mais plus nombreux que 
les filles aux plus hauts niveaux

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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De grandes disparités de genre 
selon les attitudes vis-à-vis des 
mathématiques

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013

• En France les filles sont plus anxieuses que les 
garçons. L’écart est parmi les plus grands de l’OCDE.

o 78,2% des filles s’inquiètent à l’idée d’avoir de mauvaises notes en 
mathématiques contre 66,2% des garçons. (France 2012)

• Les filles sont aussi moins motivées que les garçons.

o A 15 ans, 44,7% des garçons et 38,6% des filles font des 
mathématiques pour le plaisir. (France 2012)

o Et 74,8 % des garçons contre 68,5 % des filles pensent que« cela 
vaut la peine de faire des efforts en mathématiques, car cela m’aidera 
dans le métier que je veux faire plus tard. » (France 2012)



La maîtrise de la langue dans 
les items de mathématiques : 
une clé pour la réussite 
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Les perfusions servent à administrer des liquides et des médicaments aux patients.
Les infirmières doivent calculer le débit D d’une perfusion en gouttes par minute.

Elles utilisent la formule où

f est le facteur d’écoulement en gouttes par millilitre (mL)
V est le volume (en mL) de la perfusion
n est le nombre d’heures que doit durer la perfusion.

Les infirmières doivent aussi calculer le volume V de la perfusion en fonction du débit de perfusion D.
Une perfusion d’un débit de 50 gouttes par minute doit être administrée à un patient pendant 3 heures. 
Pour cette perfusion, le facteur d’écoulement est de 25 gouttes par millilitre.
Quel est le volume en mL de cette perfusion ?

Sur cet item (Groupe 5):
31,8% des élèves de France 
ne répondent pas
25,9% en moyenne OCDE

Les moins bons lecteurs sont d’abord 
mis en difficulté par la complexité du 
texte qui leur interdit d’entrer dans 
l’activité mathématique.
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Les élèves en difficulté

22 % en culture 
mathématique 

19 % en 
compréhension de 
l’écrit

14 % dans 
les deux

Proportion d’élèves français en 
difficulté en culture mathématique et 
en compréhension de l’écrit en 2012

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013
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Mesure de l’origine socio-économique

Statut Economique, Social et Culturel (SESC)


 
Basé sur les déclarations des élèves

35



L’équité
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Etats‐Unis
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Score moyen en culture mathématique et écart de score associé à la variation 
d'une unité de l'indice SESC dans PISA 2003

M
oy
. d
e 
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Moy. de l'OCDE : 500

Performance au dessus de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESC en dessousde la moyenne de 
l'OCDE

Performance au dessus de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESCau dessusde la moyenne de 
l'OCDE

Performance en dessous de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESCau dessusde la moyenne de l'OCDE

Performance en dessous de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESCen dessousde la moyenne de 
l'OCDE

Note : Pour  faciliter  la lecture  de ce graphique,  les données du Mexique ont été  enlevées.

Performance et équité (2003)
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Score moyen en culture mathématique et écart de score associé à la variation 
d'une unité de l'indice SESC dans PISA 2012
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Performance au dessus de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESC en dessousde la moyenne de 
l'OCDE

Performance au dessus de la moyenne et 
écart de score associé à la variation d'une 
unité SESCau dessusde la moyenne de 
l'OCDE

Performance en dessous de la moyenne et écart 
de score associé à la variation d'une unité SESC
au dessus de la moyenne de l'OCDE

Performance en dessous de la moyenne et écart 
de score associé à la variation d'une unité SESCen 
dessousde la moyenne de l'OCDE

Note : Pour  faciliter  la lecture  de ce graphique,  les données du Mexique ont été  enlevées.

Performance et équité (2012)
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Score moyen en culture mathématique selon statut économique, social et culturel 
(SESC) des élèves (sélection des pays)

Très favorisés
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Ensemble

Défavorisés

Très défavorisés

Note: Les élèves sont  divisés en quatre groupes d'effectifs  égaux selon l'indice SESC. Ainsi, le groupe "très  défavorisés"   inclut 
25 % d'élèves ayant l'indice SESC le plus faible et  le groupe "très  favorisés" comporte  les 25 % d'élèves ayant l'indice SESC le plus élevé.

Inégalités d’origine socio-économique
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Statut d’immigration et performance 
en culture mathématique
• La France est un des pays de l’OCDE où l’écart 

entre le score moyen des élèves issus de 
l’immigration et celui des autres élèves est le 
plus élevé (67 pts contre 34 pts en moyenne 
dans l’OCDE)

• Quand on prend en compte du statut socio- 
économique des élèves, cet écart se réduit à 
37 points en France (21 pts dans l’OCDE)

• On note une augmentation de cet écart entre 
2003 et 2012 en France alors qu’il diminue en 
moyenne dans l’ensemble des pays de l’OCDE



PISA 2012

compréhension de l’écrit

41Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013



PISA compréhension de l’écrit

Concept de Reading Literacy

Définition de L’OCDE
« Comprendre l’écrit c’est non seulement 

comprendre et utiliser des textes écrits, mais aussi 
réfléchir à leur propos et s’y engager. Cette 
capacité devrait permettre à chacun de réaliser 
ses objectifs, de développer ses connaissances et 
son potentiel, et de prendre une part active dans 
la société. »

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 42



PISA compréhension de l’écrit

les compétences évaluées


 
Révision en 2009 : adaptation à la version papier et à la 
version électronique

Localiser et extraire les informations


 
Trouver des informations et les organiser

Intégrer et interpréter des informations


 
Construire le sens général d’un texte dans son contexte

Réfléchir et évaluer des informations


 
Analyser un support et réagir

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 43



PISA compréhension de l’écrit

évolution du score moyen

PISA 2000 PISA 2009 PISA 2012
Evolution 

 entre 2000 

 et 2012

Evolution 

 entre 2009 

 et 2012

FRANCE 505 496 505 1 10

Moyenne de l'OCDE 

 calculée sur les 27 pays 

 participant en 2000 et 

 2012

496 496 498 2 2

Les évolutions significatives sont indiquées en gras.

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 44
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Résultats des pays de l’OCDE en 
compréhension de l’écrit

Pays aux 
scores non 

différents de 
celui de la 

France



PISA compréhension de l’écrit

Huit groupes de niveaux de compétences

Hauts niveaux : 6 et 5


 
Élaborer des hypothèses et réussir des tâches de lecture 
complexes

Niveaux moyens : 4, 3 et 2


 
Relier des informations avec des connaissances familières

Bas niveaux : 1a, 1b et inférieur à 1b


 
Être capable de lire sans pouvoir utiliser la lecture pour 
apprendre 

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 46
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PISA 2012 compréhension de l’écrit



PISA 2012 compréhension de l’écrit

Différences du score moyen des filles et des garçons                
 en 2000 et en 2012

PISA 2000 PISA 2012
Evolution entre 

 2000 et 2012

Garçons Filles
Diff.

 (G‐F)
Garçons Filles

Diff.

 (G‐F)
Garçons Filles

Diff.

 (G‐F)

FRANCE 490 519 ‐29 483 527 ‐44 ‐7 8 ‐15

OCDE* 480 512 ‐32 479 517 ‐38 ‐1 5 ‐6

*La moyenne de l'OCDE est calculée sur les 27 pays participant en 2000 et en 2012.

Les différences et les évolutions significatives sont indiquées en gras.
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PISA compréhension de l’écrit

2 exemples PISA 2009


 

Support continu long (théâtre) et QCM


 

Support discontinu (argumentation) et question à réponse 
construite à correction experte

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 49



Unité 1 - Support
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Unité 1 – QCM

• Résultats : France : 53 % - OCDE : 46 %

• Objectif de la question: intégrer et interpréter

Comprendre le sens global d’un texte

• Niveau 4 de difficulté de l’item

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 51



Unité 2 - Support
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Unité 2 – Question ouverte

• Résultats : France : 65 % - OCDE : 56 %
• Taux de non-réponses : France et OCDE 15 %
• Niveau 3 de difficulté de l’item

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 53



codage
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PISA 2012

culture scientifique
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Qu’évalue PISA en culture scientifique ?

Les connaissances :

Les connaissances en sciences :
-Les systèmes physiques
-Les systèmes vivants 
-Les systèmes de la Terre et de l’Univers 
-Les systèmes technologiques  

Les connaissances à propos de la science :
-La démarche scientifique 
-Les explications scientifiques 

Les compétences :
- Identifier les questions d’ordre scientifique
- Expliquer des phénomènes de manière scientifique
- Utiliser des faits scientifiques

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 56



Résultats des pays de l’OCDE en culture 
scientifique

Jeudi de la DEPP, 5 décembre 2013 57

Pays aux 
scores non 

différents de 
celui de la 

France



Pourcentage d’élèves selon le 
niveau de compétences
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Pourcentage de garçons selon le 
niveau de compétences
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Pourcentage de filles selon le 
niveau de compétences
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Exemple d’item : PLUIES ACIDES
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La photo ci-dessous montre des statues appelées 
cariatides, qui ont été érigées sur l’Acropole d’Athènes, il y 
a plus de 2500 ans. Les statues sont sculptées dans du
marbre (un type de roche). Le marbre est composé de 
carbonate de calcium.
En 1980, les statues originales, qui étaient rongées par les 
pluies acides, ont été transportées à l’intérieur du musée de
l’Acropole et remplacées par des copies.



Exemple d’item : PLUIES ACIDES
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Question  :
On peut simuler l’effet des pluies acides sur le marbre en plaçant des
éclats de marbre dans du vinaigre pendant une nuit. Le vinaigre et les
pluies acides ont à peu près le même niveau d’acidité. Lorsqu’on place 

un éclat de marbre dans du vinaigre, des bulles de gaz se forment. On
peut déterminer la masse de l’éclat de marbre sec, avant et après 

l’expérience. 

Les élèves qui ont réalisé cette expérience ont également placé des 
éclats de marbre dans l’eau pure (distillée) pendant une nuit.

Expliquez pourquoi les élèves ont inclus cette étape dans leur 
expérience.

Connaissances « à propos de la science »
Catégorie « démarche scientifique »
Compétence : Identifier des questions d’ordre scientifique



PISA 2015 :

La culture scientifique 
domaine majeur avec les 

épreuves sur support 
informatique
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Un dossier 
détaillé sur Pisa 
culture 
mathématique 
2012

À paraître 
prochainement
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Merci

de votre attention !
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